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Chapitre du specificatif 
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Vocabulaire 



-J O j^> [^rv] 



couler, se repandre, se verser 

Ji. I J UJ>\ = c 



Forme II et meme sens que la Forme VII. se deverser, se repandre, s'appliquer a 



suer, transpirer 

Forme II. faire transpirer quelqu'un 

sueur, transpiration, moiteur, toute liqueur distillee (arak) 



C! . * i 



ouvrir, percer (un ulcere), crerer (im ceil) 

Forme II. ijire sortir (un fruit de son enveloppe, grenade, amande. . .) 

Loaj 
Fomie V. efre creve, etre perce 

<~t t£ le [u<] 

y> . oil? 

efre Z?o/2, de bonne qualite, en bon etat 

...Of j^j 

_/ ai le plaisir de. . . 

...d\ lt*ii oli? 

se passer de. .. 

&& 

Surnom de la ville de Me dine 

>» #t 
^* 

Zwzz, agreable, doux 



brebis 



Comprehension du texte 



Chapitre du specificatif 

Le specificatif est le mot au cas direct explicitant ce qui est vague (au sujet) de la nature (des 
choses), comme ton propos : 

Za'id degoulinait de sueur. 1 

Bakr crevait de graisse. 

Muhammad etait bon d'ame. (etait satisfait) 



J'ai achete vingt esclaves. 
J'ai possede quatre vingt dix brebis. 
Za'id est plus noble que toi par son pere. j 
II est plus beau que toi de visage. 

Le specificatif n'est qu'indetermine et il n'est qu'a la fin de la phrase (le specificatif n' est 
utilise que de maniere indeterminee et se place a la fin de la proposition). 



I Comme l'arabe classique utilise peu les prepositions, il a recours a une sorte de 
complement de nature pour specifier la nature d'une chose objet de la proposition. 
Nous disons « un verre d'eau » ou une « cruche d'huile ». La langue arabe classique ecrit : 

in 

-j v^" 
La langue moderne prefere et utilise volontiers : 



^ est i - " 



Enfin, elle accepte l'annexion : 



^U ^» tiT 



Cette tournure arabe du specificatif trouve son emploi principal a la suite de mots 
impliquant les notions de mesure, surface, poids. 




Le specificatif peut etre utilise apres un verbe au sens large et apporte alors la precision 
rendue necessaire pour le sens complet de la phrase ; e'est par son usage que Ton sait de 
quoi degoulinait Zaid. 




Cet exemple, et le suivant, nous obligent a traiter une partie du probleme de la 
numeration. 

En forme de rappel, disons que de 1 1 a 99 les noms de nombre places devant la chose 
comptee regissent le cas direct au singulier. Ainsi : 

J'ai vu dix sept montures. 
4J»U Sj-£v£ (°iial £jj l£U J-J*^j 3^> Jo3 
II £t mourir trente cinq rois et batit douze villes, 

Survinrent environ quarante cavaliers recouverts d'armures. 

Le qualificatif s'accordant normalement, comme nous l'avons fait ci-dessus, en respectant 
l'idee de pluriel qu'induit le chiffre quarante. Mais il est tout aussi correct de faire l'accord 



du qualificatif avec le mot qu'il qualifie et de suivre la contrainte du singulier de la chose 
comptee. Ainsi on peut aussi dire : 

lPj*U llijli J-s*!j' J^ ^33 

On sait la complexite de ces regies de la numeration a tel point que les arabophones 
utilisent leur dialecte quand il s'agit de compter, l'ecriture employant le chiffre et non la 
lettre. Exemple, on n'ecrit pas : 



* .' * 



Mais 



^j JjftWj Si^-j fcjujlj ud^l ii, 
Cinq mille quatre cent trente sept hommes 

%rj 5437 ou 5^3 oirV 



Done, ici, la regie est que de 1 1 a 99 les noms de nombre regissent le cas direct au singulier 
pour l'objet compte, considere comme un specificatif. 




Un autre usage frequent du specificatif est de suivre un elatif : en effet, quand notre 
langue dit « II est plus age que moi » la langue arabe dit « II est plus grand que moi en age ». L'age 
explicitant bien en quoi il est plus grand que moi. Ainsi : 

L~o ,_w rr^ ¥* 
II est plus age que moi. 

l|£-j dH« J^-l 
Son visage est plus beau que le tien. 



Quelques exemples 



II a rempli le verre d'eau. 



7u croitras en passion. . . (Al-Isfahani) 
5an chant etait le plus doux du monde. . . (Al-Isfahani) 

L*lft ja Si} ^ j£ki jf ] i&J Sij ^ jiki 

//a achete unelivre de viande. 

II est le plus modeste d'entre eux. 

Hatim etait connu pour sa generosite. 

lis sont plus nombreux que nous. 

Za raZ/e at Meknes a plus d'habitants que celle de Fes. 

£&j ^oIp disf 6j^lpj 

7u 35 vingt neuflivres. 

Combien de livres veux-tu ? 

Tu as achete un litre de hit. 

Lfae fille magnifique de visage. 

Malheureuse quejesuis, en voulant fuir les homines je suis tombee au pouvoir d'un ennemi plus cruel. 

(fable de Lokman, la gazelle et le lion) 



\<°k \<\ <i 



7/i2 'est pas prudent de lutter contre un ennemi plus fort que soi. 

(fable de Lokman, les lievres et les renards) 



